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TROXIJiÈMÉ TPAN àL&TION DE LA STE MAISON.

La Sainte, Maison: serait demxeurée plus longtemps en cet en-
droit, ai l'Archange Gabriel ne se Éut aperçu d'avoir choisi uài
lien, plus détestable que ne l'était devenu Nazaret.h. Là, en effet,
les Tmrs égorgeaient les chrétiens, mais ici des mains chrétiennes
se plongeaient dans~ lei sang chrétien. «Un concours extraordinaire
de pieu. pèlerins veniCîentvêpérer la Sainte Maison'; mais bien-
tôt des brigands on profitèrent poir remplir cette forêt de meur-
tres et de rapine. La crainte s'emparait de tous- les coeurs et y
ralentissait la dévotion. C'est alors qu>u.u nouýveau iuiràcle, à 8
mois de distance du dernier, vint réveiller la fo& et la piété des
habitants. La Bienheurouse Vierge -Marie. maudissa~nt alors ces
lieux impies, résolut de transférer ailleurs sa, demeure s«Wje.

Les Anges la transportèrent sur une colline apparten -at &.deux
frères jumeaux de Récanati, les comtes Etienne et Simon Rr
matîdi; et là encore une affluence innombrable de personnes de tou-
tes conditions venaient la visiter et, l'enrichir de leurt; dons géné-
reux et précieux.

QuATRIÈM.ýE ET D>ENiÈRr. TRANSLATION DE LA SAINTE UAISON.

L'amour de l'or troubla bientôt les doux frères Rayýnaldi, et la
discorde se mit entre eux. L'orplu-3 tuisibie, encorè que le fer.,
fut près de ramener en ce lieu les tem.ps du fratricide Galin. Ces
deux frères allèrent jusqu'à se répéter entre eux cet antique blas-
phème: "A quoi sert l'or dans le temple ?"ý

L'avarice les tenta, ils s'emparèrent des dons et leur jugement
se pervertit.

Après 4 mois «de séjour, la Sainte Maison abanudonna de nouveau
la colline des deux frères Raynaidi, et par un quatrième miracle
le&, anges la transportèrent danse un autre 4lieu, à la distance d'n
jet de pierre, au milieu du chemin public qui va de Eécanati au
rivage de la mer. C'est là quelle est encore aujourd'hui, là que
je l'ai vue de mes propres yeux, là que dea miracles continuels la
rendent de plus en plus cèlèbre.

La petite colline qui appartenait aux deux frères Raynaldi, se
trouve maintenant renfermée dans l'enceinte, de la ville de Lorette,
en arrière du quartier des soldats.

(A suivre)
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